
GRACE INCOMPARABLE : ESAIE 57     :  13b  -  19
Eglise Evangélique Baptiste de l’Orléanais, Saint Jean de la Ruelle 

12 janvier 2020 à 9h et 11h, cultes d’évangélisation

‘Or voici ce que déclare celui qui est plus haut que tout ,  dont la demeure est éternelle et
dont le nom est saint : « Moi, je suis vraiment Dieu, j’habite là-haut mais je suis aussi avec
ceux qui se trouvent accablés et humiliés, pour rendre la vie aux humbles, pour rendre la vie
aux accablés ».’ (Esaïe 57     :  15, Bnfc).
Quel texte d’une profondeur magnifique, d’une grandeur prodigieuse ; en fait, c’est tout
le message de la Bible qui est décrit dans ce seul verset ; donc souvenez-vous de sa
référence : Esaïe 57  ,   v  .  15. (lire les v.13b-19). < PRIERE >.
Tout le contexte de ce verset traite d’une grâce incomparable de Dieu envers le reste
fidèle de son peuple, Israël, en opposition avec ceux qui se sont livrés à l’idolâtrie et au
mépris de leurs compatriotes (Es.57 : les versets qui précèdent) ; voyez le ‘mais’ du milieu du
v.13. Mais d’abord, une question : qu  ’  est  -  ce que la grâce ? (…) D’après le dictionnaire Robert
par ex., c’est ‘ce qu’on accorde à qqn pour lui être agréable, sans que cela lui soit dû’, avec
comme synonymes : ‘avantage, bienfait, don, faveur’. Et d’après le dictionnaire biblique Emmaüs,
qui nous dit que c’est un des mots les plus usités de la Bible (plus de 170 fois), il signifie : 1°)
Attrait,  charme ;  2°)  Bienveillance,  faveur ;  3°)  Bienfait,  bénédiction ;  4°)  Remerciement,
expression de gratitude, d’où l’expression ‘actions de grâce’. Alors je disais que ce v.15 d’Es.57
parle  d’une  grâce  incomparable  de  Dieu.   Cette    grâce  incomparable  de  Dieu  pardonne,
secourt et guérit, et ce que je vous invite à retenir du texte de ce matin. 
Ce  verset  tourne  autour  de  Dieu lui-même :  d’abord  de  qui  Il  est,  de ce  qu’Il
représente, puis ensuite de ce qu  ’  Il désire accomplir pour nous. 

I. - QUI EST DIEU ?

a) Il est haut et élevé
Des versions de la Bible parlent du ‘Très-Haut’ ; litt. C ‘est ‘celui qui est haut et élevé’. (Bnfc ‘plus
haut que tout’). La suite du verset nous dit ‘qu’il demeure (qu’il habite) dans les lieux élevés’.
Alors, en quoi est-ce important, que Dieu soit haut et élevé ? (…) - Il domine tout (cf. les
temples des dieux païens, sur les collines et les montagnes), il est omnipotent, omniprésent. 
Il   ‘  prend de l  ’  altitude  ’   par rapport à nos problèmes,  il les relativise,  en  qq  sorte…
N’est-ce pas quelque chose de réconfortant, de savoir que notre Dieu  – en qui nos plaçons
notre confiance - ‘prend de l’altitude’ par rapport aux problèmes des humains que nous
sommes ? (…) Il ‘siège dans les lieux élevés’, comme l’expriment des Psaumes (9 :5 ; 22 :4 ;
123 :1), oui Dieu est ‘au-dessus de la mêlée’, pourrait-on dire ! Et heureusement pour nous,
qui parfois nous disputons ou nous soucions pour des broutilles, des futilités … !

b) Il est éternel
Sa    ‘demeure  est  éternelle’, nous  dit  le  texte.  Arrivez-vous  à  vous  imaginer  ce  que
représente l’éternité ? (cf. en mathématiques, le signe). Blaise Pascal, le mathématicien et
philosophe chrétien du 17ème siècle, avait été émerveillé et même effrayé de l’infinitude
de Dieu (‘la grandeur éternelle de ces espaces infinis m’effraie’, disait-il).  L’étendue du ciel
dans  son  infinitude  devrait  nous  faire  prendre  conscience  un  tant  soit  peu  de
l  ’  éternité de Dieu. Imaginez : une notion qui n’a ni début ni fin, qui n’a pas de limites et donc qui
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n’est pas limitée, et cette notion,  ce n’est pas quelque chose d’impersonnel,  mais une
Personne, Dieu ! Moi, cela dépasse mon imagination, ça m’époustoufle ! Pas vous ? (…) 
Et notez que Dieu est éternel dans l’espace (cf. dans le ciel et notre univers entier, avec ses
planètes vers lesquelles les hommes se tournent, toute cette galaxie) et dans le temps (cf. les
jours, les mois qui s’écoulent si rapidement, les années qui passent à une allure vertigineuse – une
de plus depuis qq jours -, et même les siècles qui défilent plus vite qu’on ne l’imagine …).

c) Il est saint
‘Son nom est saint’, ‘il habite dans la sainteté’, dit notre v.15. Voilà un autre attribut de
Dieu, après sa grandeur et son éternité : sa sainteté ! Etre saint, c’est être immaculé,
c.-à-d. sans péché. Il est question de cela dans l’épisode de Moïse et le buisson ardent
(Exode 3), cette ‘terre sainte’ sur laquelle il se trouvait (Ex.3 :5b) (raconter). 
Vous imaginez cela, mes frères et sœurs ? (…) Sans aucune faute, sans aucune erreur,
sans rien qui puisse être contraire à l’amour et à la justice ? Quelqu’un de parfait, sans
tâche ni ride ni rien de semblable, comme nous dit ailleurs la Bible par rapport à ce que
devrait être l’Eglise de Jésus-Christ (Eph.5 :27) ! 
En  Esaïe  6,  le  prophète  avait  eu  une  vision  de cette  sainteté  de Dieu (raconter
l’épisode, et la révérence qu’a eue envers lui le prophète et le constat de son état de faible
pécheur vis-à-vis de cette sainteté-là : ‘malheur à moi ! v.5a). 
Réfléchissons un instant à cela :  s  ’  il n  ’  était pas parfait  ,   alors à quoi bon se confier
en lui ? Il  ne serait  rien de plus qu’un politicien,  qu’une star, etc…, qui  pourrait nous
décevoir, et il ne pourrait pas pardonner nos péchés. Mais heureusement,  grâce à sa
sainteté, son amour est parfait, sa justice est parfaite, son Etre entier est parfait !

<  Maintenant,  j’aimerais  faire  une  courte  pause  dans  notre  méditation,  pour  vous
laisser réfléchir à ce que représente, ce qui signifie, finalement ce qu’est Dieu, dans sa
grandeur, son éternité et sa sainteté. (…) Chantons ce chant «     Majesté  ,   à Lui la majesté     ». >

Mais ce qui est formidable, ce qui est incroyable, ce qui – du point de vue humain – n’est pas
normal (car hors de la norme, de ce qui est courant, habituel), c’est que Dieu ne reste pas sur
son ‘perchoir’ (cf. cette expression pour celui qui est à la présidence de l’Assemblée nationale,
actuellement  Richard  Ferrand),  mais  il  s  ’  approche des hommes  ,  il  s’abaisse  pour  venir
habiter  parmi  nous.  C’est  d’ailleurs  tout  le  message  de  l’incarnation (expliquer  la
signification), dont Noël a célébré l’événement il y a qq semaines.
C’est donc le sens du 4ème attribut que nous constatons dans ce verset d’Esaïe 57 :15.

d) Il est proche et personnel
Vous voyez, bien que Dieu demeure dans les lieux élevés, c.-à-d. qu’il habite dans le ciel,
loin de nous, dans son éternité, cela ne l’empêche pas – puisqu’il est Dieu et donc aussi
omniprésent et omnipotent (il peut tout) – d’être tout   proche et personnel, parce que le
texte dit qu’il demeure aussi ‘avec l’opprimé’ (litt. ‘le contrit’ - expliquer le sens du mot hébreu,
je  l’ai  vérifié),  celui  qui  est  humble,  conscient  de  sa  petitesse,  de  son  péché,  de  sa
faiblesse. C’est ce qu’avait aussi compris le roi  David, après qu’il eut péché gravement envers
Bath-Chéba et qu’il se soit repenti ; lire Ps  .  51     :  18  -  19.
Cela nous fait penser aux béatitudes : ‘heureux les pauvres en esprit, car le royaume
des cieux est à eux’ (Mt.5 :3) ; attention, ‘pauvres en esprit’ ou ici en Esaïe 57 ‘humilié dans
son esprit’ ne signifie pas ‘simplet’ ou ‘simple d’esprit’ ! Le mot employé pour   ‘humilié’ dans la
Bcol. signifie   litt.     ‘bas (‘brisé et abattu’ - Bseg21, ou ‘accablés et humiliés’ - Bnfc), donc abaissé.
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Cela exprime la volonté de la personne de s’humilier, de s’abaisser, de ne pas se mettre
en haut, en avant, donc de se mettre en bas  (cf. Phil.2 :1-5)  (cf. aussi le mot d’ordre de
Jean-Baptiste ‘il faut qu’il croisse et que je diminue’ en Jn.3 :30). Il y a donc deux aspects :
1°) faiblesse, petitesse, accablement ; 2°) humilité, abaissement, disponibilité. 
 Il nous faut les deux aspects, dans notre vie vis-à-vis de Dieu : être conscient de
sa petitesse, de sa faiblesse (pour pouvoir se repentir), et être humble et disponible. 
Considérons le collecteur d’impôts de la parabole de Jésus en Luc 18 :9-14, qui priait en
se frappant la poitrine et disait :  ‘O Dieu, sois apaisé envers moi, pécheur’ (v.13b),  par
rapport au pharisien qui se croyait bien sous tous rapports en priant debout ainsi :  ‘O
Dieu, je te rends grâces de ce que je ne suis pas comme le reste des hommes, …’ (v.11-12).
Et  ces deux aspects (faiblesse, petitesse, accablement d’une part, et humilité, abaissement,
disponibilité d’autre part) font aussi partie de la personnalité de Jésus lui-même, quand il
est  venu  sur  terre  (Noël),  car  le  bébé  enfant-Dieu  dans  la  crèche,  n’est-ce  pas
l’incarnation même de la faiblesse, la petitesse, l’accablement, de même que l’humilité,
l’abaissement, la disponibilité ? (…)

II. - CE QUE DIEU VEUT FAIRE POUR NOUS
Ah, puissions-nous écouter ces paroles du prophète Esaïe, pour nous très personnellement, parce
que ce qui a été dit tout à l’heure, à savoir  tous ces merveilleux attributs de Dieu   (sa
grandeur, son éternité, sa sainteté, et aussi sa proximité),   ce n’est pas de la simple théorie,
ce n’est pas de la simple analyse de qui est Dieu, ce n’est pas de la philosophie ou de la
sociologie sur quelqu’un (Dieu) ou sur un phénomène surnaturel, mais c’est de la pratique,
c’est du concret, car    il y a le petit mot     ‘  afin  ’ (ou  ‘pour’),  qui implique quoi ? (…) -  Une
conséquence  ,   un but pour lequel tout ce qui précède a été écrit, la résultante. 
Dieu veut tout simplement (mais  ô  combien cela  est  merveilleux !)  venir    ‘  ranimer  ’,  c.-à-d.
‘redonner vie’ (Bseg21), ‘rendre la vie’ (Bnfc), porter à l’existence, porter à la vie, faire que
‘ça bouge, ça vive’ !  Et  il  veut ranimer qui ? (…)  Les    ‘esprits humiliés’ (litt.  ‘bas’),  et les
‘cœurs opprimés’ (litt. ‘contrits’). 
 C’est le   «     bouche  -  à  -  bouche     »   de Dieu ! (parler de notre fils Anselme, dans la piscine à St-
Raphaël en septembre 1993, et de son sauvetage ; maintenant, il est devenu médecin !). 
 Et c’est aussi le   «     massage cardiaque     »   de Dieu (puisqu’il ranime les cœurs) ! 
Un  siècle  après  Esaïe,  un  autre  prophète,  Ezéchiel, a  eu  une vision  d  ’  ossements
desséchés à qui Dieu redonne vie (Ez.37) ;  eh bien le Seigneur veut faire la même
chose  avec  vous,  si  vous  vous  humiliez  devant  lui,  avec  des  cœurs  contrits,  en
disponibilité devant sa face : Il désire vous redonner la vitalité et la vie ! 
Nous pouvons aussi dire que Dieu se bouge pour son peuple ! Car tout ce qui fait obstacle
à un retour à Lui et à Sion (Jérusalem) doit être enlevé. 2x il est question de lui ‘laisser
le champ libre’  (v.14,  lire)  pour qu’il vienne, c.-à-d., pour nous, lui laisser libre cours dans
nos vies,   lui préparer une place en nous (c’est ce que je vous invite à faire maintenant …) !
Puis les v.18-19   précisent concrètement les choses que Dieu va accomplir, écoutez les : 

 ‘  je le guérirai  ’ (le  mot  implique  la  restauration,  ‘rapha’ en  hébreu) :  oui,  Dieu désire
restaurer nos vies peut-être chaotiques, nos relations parfois compliquées, cf. Ps. 85 :2 :
‘Tu as été favorable à ton pays …’, II Chr. 7 :14 ‘Si mon peuple, …. s’humilie, prie et me
cherche, … je guérirai son pays’ ; Mal.3 :20 : ‘… le soleil de justice, qui portera dans ses
rayons la guérison’ ; Jc.5 :15, le mot grec ‘égeïro’ = ‘relever, remettre debout, restaurer’).
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 ‘  je le guiderai  ’ (ou ‘je le conduirai’, même mot employé pour exprimer que Dieu a dirigé
son peuple dans le désert), comme un berger guide ses brebis vers l’enclos, la sécurité.

 ‘  je le consolerai  ’ (‘réconforterai’)  (cf. le  St-Esprit,  appelé  ‘le  Consolateur’ en  Jn.16,
traduisant litt.  ‘paraklétos’ = ‘celui qui est appelé à côté de’, donc le guide, le conducteur,
celui qui nous accompagne, qu’on pourrait aussi traduire par ‘avocat’, cf. I Jn.2 :2).

 ‘  je mettrai la louange sur leurs lèvres  ’ (la Bsem a : ‘je créerai sur leurs lèvres des
hymnes de louange’, la Bnfc a : ‘je mettrai sur leurs lèvres des exclamations de joie’ ; il y a
en effet dans l’original hébr. l’idée de ‘créer’ par Dieu sur nos lèvres).   Dieu veut nous
rendre joyeux, prêts à le louer avec nos lèvres, avec nos chants …, amen ? (…)

Conclusion : il y a ici tout le contenu du message de Dieu pour nous, disais-je au début. En effet, 
 d’abord  Dieu se présente comme    ‘  Celui qui est haut et élevé  ’,    ‘  Celui qui est

éternel  ’, ‘  Celui qui est saint  ’,   et   ‘  Celui qui est proche et personnel  ’, 
 et ensuite ce que Dieu a fait pour nous  ,   en nous   ‘  ranimant  ’   et nous donnant un

cœur nouveau (cf. aussi Jér.17 :9 ; Jér.31 :33 ; Ez  .  36     :  26 : ‘Je vous donnerai un cœur
nouveau  ,   et je mettrai en vous un esprit nouveau     ;   j  ’  ôterai de votre chair le cœur de
pierre et je vous donnerai un cœur de chair  ’). Cf. les étapes pour la conversion : 

 accepter  d’abord  qui  est  Dieu,  sa  grandeur,  son  éternité,  sa  sainteté,  et  en
contrepartie ce que nous sommes (= pas grand chose devant Lui, des pécheurs), 

 puis accepter Sa venue sur la terre en la personne de Son Fils Jésus-Christ, pour
enfin se laisser ‘ranimer’ par Lui, revivifier, nous donner la vie (par son sacrifice
pour nous à la Croix du calvaire).

Et que dit la 2ème partie d’Esaïe 57     :  19 ? – ‘Le Seigneur a dit     :   Je donne la paix  ,   la paix
à ceux qui sont loin comme à ceux qui sont proches  ’ (Bnfc) (la paix est citée 2x, comme tt
à l’. au v.14 où il était question à 2 reprises de lui laisser le champ libre), qui est repris dans le
N.T.  en  Eph  .  2     :  17 en  rapport  avec  la  venue  de  Jésus-Christ :  ‘  Le Christ  est  venu
annoncer la bonne nouvelle de la paix  ,   la paix pour vous qui étiez loin et la paix pour
ceux qui étaient proches (Bnfc)’.  Oui, mes frères et sœurs, ça c’est encore une fois le
message de Noël qu’on a célébré il y a 3 semaines, la venue toute proche de nous de Dieu
en la personne de son Fils Jésus, venu apporter la bonne nouvelle, l’Evangile  (car ‘Evangile’
veut dire ‘bonne nouvelle’ !), cette bonne nouvelle dont le contenu est   la paix  , le   shalom   de
Dieu,   c.-à-d.   le bien-être, le bonheur ! (cf. dans notre société, la haine qui se déchaîne souvent
pour des bagatelles : représailles à qqn qui a marché involontairement sur le pied de qqn d’autre,,
ou cette violence qui a souvent cours aussi à l’école par ex., sans parler de la violence qui a eu lieu
il y a 5 ans avec les attentats de Charlie Hebdo, de l’Hyper Cacher et de l’officière de police à
Montrouge, ou celle entre l’Iran et les Etats-Unis ou d’autres nations en conflit, …).
Puis, en Eph  .  2     :  18, il y a l’application pour nous : ‘  C  ’  est en effet par le Christ que nous
tous  ,    ceux qui sont Juifs et ceux qui ne le sont pas (de toutes origines … comme nous
dans notre Eglise, venant d’horizons si divers !...), nous avons libre accès auprès de Dieu  ,   le
Père  ,   grâce au même Esprit  -  Saint  ’ (Bnfc). 
Nous rappelant aussi cet autre verset du prophète Esaïe (52 :7) : ‘Qu’ils sont beaux, sur les
montagnes, les pieds de celui qui apporte de bonnes nouvelles, qui annonce la paix, de
celui qui apporte de très bonnes nouvelles, qui annonce le salut, de celui qui dit à Sion     :
«     Ton  Dieu  règne     !     »’.  Nous avons de  ‘beaux pieds’ si  nous annonçons la  bonne
nouvelle de paix du Seigneur auprès de ceux qui nous entourent … aussi et surtout en
ce début d’année où nous formulons des voeux !
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Amen
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